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Un nouveau Phoberus MacLeay, 1819, aptère du KwaZulu-Natal 
(Coleoptera : Scarabaeoidea : Trogidae) 
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Résumé. — Phoberus bulirschi n. sp., nouvelle espèce du KwaZulu-Natal, Afrique du 
Sud, est décrite et comparée à Phoberus ngomensis (Van der Merwe & Scholtz, 2005) et 
P. sternbergi (Van de Merwe & Scholtz, 2005), espèces qui lui sont morphologiquement les 
plus proches. Les principaux caractères diagnostiques distinguant ces taxons sont indiqués 
et illustrés. La carte de distribution des Phoberus du groupe « natalensis » est mise à jour. 
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Introduction 


Le genre Phoberus a été décrit par MacLeay en 1819 pour 
accommoder Trox horridus Fabricius, 1775, une espèce aptère 
étroitement localisée à la partie occidentale de la Province du 
Cap, en Afrique du Sud. Le statut du taxon Phoberus a fait 
l’objet de nombreuses controverses, ce dernier étant 
successivement considéré comme sous-genre monotypique de 
Trox Fabricius, 1775 (Burmeister, 1876 ; Preudhomme de 
Borre, 1886), comme synonyme du genre Trox (Harold, 1872 ; 
Scholtz, 1979), comme « groupe d'espèces » (Haaf, 1953) ou, 
enfin, comme sous-genre de Trox (Péringuey, 1900 ; Arrow, 
1912 ; Scholtz, 1980, 1982). Ce n’est que très récemment, sur 
la base d’une analyse phylogénétique moléculaire, que le taxon 
Phoberus a recouvré un statut générique à part entière 
(Strümpher et al., 2014). 


Phoberus MacLeay, 1819 est un genre afrotropical comptant 
actuellement 44 espèces majoritairement localisées en Afrique 
continentale à l’exception toutefois de P perrieri (Fairmaire, 
1899), endémique de Madagascar, et de deux espèces en limite 
paléarctique, P. puncticollis (Haaf, 1953) et P squamiger (Roth, 
1851), présentes aux Emirats arabes Unis, en Arabie Saoudite et au 
Yémen. En Afrique, les taxons sont majoritairement localisés dans 
les régions australe et orientale du continent avec cependant une 
nette concentration des espèces entre les 25° et 35° parallèles sud. 
Ce genre n’en demeure pas moins assez hétérogène incluant 10 
groupes d'espèces basés sur la morphologie externe et la 
conformation des genitalia mâles (Scholtz, 1980 ; Strümpher & 
Scholtz, 2011 ; Strümpher et al., 2016). 


Au sein de ce genre, le groupe « natalensis » rassemble un petit 
corpus de sept espèces endémiques à l’ Afrique du Sud, de taille 
réduite (< 7mm), qui se distinguent morphologiquement des 
autres membres du genre par une combinaison de caractères : 
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absence d’ailes fonctionnelles ; présence de tubercules et de 
crêtes distinctement surélevés sur le pronotum ; disque pronotal 
distinctement rehaussé présentant une profonde dépression 
médiane ; côtes élytrales portant de denses touffes de soies 
spatulées. 


Les espèces incluses dans le groupe « natalensis », dont 
certaines décrites récemment par Van der Merwe & Scholtz 
(2005), ont été revues par Strümpher & Scholtz (2011). Ce 
groupe inclut les espèces suivantes : P. natalensis (Haaf, 
1954), P. quadricostatus (Scholtz, 1980), P. elmariae (Van der 
Merwe & Scholtz, 2005), P ngomensis (Van der Merwe & 
Scholtz, 2005), P. sternbergi (Van der Merwe & Scholtz, 
2005), P. mozalae (Strümpher & Scholtz, 2009) et P. youngai 
(Strümpher & Scholtz, 2011). 


En raison de leur aptérisme, toutes les espèces appartenant à ce 
groupe sont très étroitement localisées et une grande majorité 
d’entre elles ne sont connues que de leur localité-type. Leur 
répartition correspond à des fragments de forêts relictuelles sud- 
africaines de superficie très réduite. Comme le souligne Scholtz 
(2000), l’Afrique est le seul continent qui compte des formes 
aptères de Trogidae de milieu forestier. Eeley et al. (1999) ont 
suggéré que les oscillations climatiques du Pléistocène, en 
provoquant des phases d’expansion et de contraction du biome 
forestier sud-africain, ont conduit à l'isolement de populations de 
taxons autrefois contigus dans des refuges forestiers pendant les 
périodes plus fraîches et plus sèches. 


L'étude de matériaux provenant du KwaZulu-Natal, en Afrique 
du Sud, récemment collectés par notre collègue tchèque Petr 
Bulirsch (Prague), spécialiste des Scaritini (Carabidae), nous a 
conduit à découvrir une espèce inédite du genre Phoberus 
décrite ci-après. De par sa morphologie, cette nouvelle espèce 
appartient au groupe de « natalensis », portant à huit le nombre 
d’espèces de ce groupe endémique d’Afrique du Sud. 


2 HUCHET. — Phoberus bulirschi n. sp. d’ Afrique du Sud 


Matériel et Méthodes 


Acronymes utilisés 


CJBH : Collection Jean-Bernard Huchet (Bordeaux, France) ; 


TMSA : Ditsong National Museum of Natural History (Pretoria, 
Afrique du Sud). 


Illustrations. — Les photos d’habitus et de genitalia ont été 
réalisées au laboratoire PACEA (Université de Bordeaux) à l’aide 
d’un appareil photo numérique Canon EOS 6D (zoom MP-E 65 
mm) monté sur une colonne Kaiser RTx et piloté via le logiciel 
Helicon Remote 3.8.6w. La compilation des images a été réalisée 
avec Helicon focus 7 et les images numérisées traitées dans Adobe 
Photoshop CC 2019. Les dessins ont été réalisés à l’aide d’un tube 
à dessin, numérisés, puis traités avec Adobe Illustrator CS4. 


Terminologie. - La dénomination des tubercules pronotaux 
utilisée ici suit celle proposée par Scholtz (1980). Celle-ci a dû 
être adaptée en raison de la présence de tubercules additionnels 
non décrits dans la publication originale de cet auteur. 


Systématique 


Trogidae MacLeay, 1819 : 59 
Troginae MacLeay, 1819 : 59 


Phoberus MacLeay, 1819 (décrit comme sous-genre de Trox 
Fabricius, 1775). 
Espèce-type du genre : Trox horridus Fabricius, 1775, par monotypie. 


Phoberus bulirschi n. sp. 
(Fig. 1-7 & 10) 
ZooBank : http:/z00bank.org/BF7A8BB9-2F1F-4E10-AF9B-9B68582DA8CA 


Holotype, € (collé sur paillette) : « South Africa, KwaZulu-Natal, 
Impendle NR; ind. Forest, 29°43.5°S 29°56.2°E; 1220m, 16.1.2019, 
P. Bulirsch legt. / TYPE / Phoberus bulirschi n. sp., HOLOTYPE ĝ, J.B. Huchet 
det. 2020 », in TMSA, Pretoria. 


Paratypes : 1 ©, ibidem holotype, in CJBH. 
Description de l’holotype (Fig. 1, 3, 7, 10 & 15) 


Dimensions. 
— Longueur : 8,8 mm (7,7 mm chez le paratype ©). 
— Largeur (milieu des élytres) : 4,8 mm (4,3 mm chez le paratype ©). 


Diagnose. — Espèce de petite taille. — Habitus oblong ovale, fortement 
convexe. — Coloration foncière noire, la pilosité brun-rouge. — Clypéus 
triangulaire, la pointe apicale déclive antérieurement. — Pronotum à disque 
convexe, les côtés explanés sous forme d’ailettes. — Elytres couverts de 
gros points fovéolés enfoncés, séparés par des reliefs transverses. 
— Interstries caréniformes présentant de forts granules ovalaires 
sétigères. — Aptère. 


Tête. — Clypéus subtriangulaire, surbaissé par rapport au reste de la 
tête, séparé du front par une carène transverse. — Pourtour finement 
rebordé, pubescent, le bord antérieur en pointe acuminée déclive vers 
l’avant conférant un aspect tronqué, subrectiligne en vue supérieure 
(Fig. 4 & 5). — Disque présentant un tubercule médian étiré vers l’arrière 
et se prolongeant jusqu’à la base de la tête, flanqué de deux profondes 
fossettes paramédianes ciliées le long de leur arête postérieure et 
latérale (Fig. 4). — Joues obtusément anguleuses à marge externe 
pubescente. — Ponctuation céphalique dense, fortement granuleuse, les 
granules tangents entre eux au niveau du clypéus, devenant plus espacés 
et plus nettement individualisés en arrière. — Yeux normaux, globuleux, à 
peine perceptibles du dessus. — Antenne à scape convexe, densément et 
longuement pubescent dorsalement, le pédicelle relié apicalement au 
scape, la massue brun-rouge recouverte d’un fin duvet doré. 


Pronotum. — Distinctement transverse (/L = 1,4), les côtés explanés, 
sécuriformes, sous l’aspect d’ailettes surbaissées par rapport au disque, les 
angles antérieurs saillants présentant deux à trois rangées superposées de longues 
soies spatulées sur leur marge externe (Fig. 6). — Base obtusément arrondie 
portant une double rangée de soies simples courbes. — Disque fortement 
convexe dans sa partie médiane, avec, longitudinalement, une profonde 
dépression médiane s’étendant du bord antérieur jusqu’en en arrière du milieu, 
interrompue en son milieu par une carène transverse, et de part et d’autre de la 
dépression médiane, 6 tubercules oblongs sétigères densément recouverts de 
soies spatulées, localisés comme suit (Fig. 6) : 


- deux tubercules antérieurs paramédians (TAM, TAL), 
- un tubercule postéro-médian (TPM), 
- un tubercule en position médio-latérale (TML) et en position latéro-basale (TLB), 


- un tubercule basal de taille sensiblement plus réduite, situé latéralement en avant 
de la base (TMB). 


— Ponctuation mixte au niveau des ailettes latérales consistant en quelques 
points et granules inégaux sur fond microréticulé, le reste du disque sous 
la forme d’un dense réseau de points vermiculés. 


Elytres. — Oblongs (L/l = 1,15), très fortement convexes, 1,4 x plus larges 
que le pronotum, les côtés distinctement explanés, la marge antérieure 
concave ; en vue de profil, la plus grande convexité située en avant de la 
déclivité apicale, la partie postérieure s’incurvant vers le dessous au niveau de 
l’angle apical. — Bord épipleural distinctement explané, entièrement cilié de 
soies claviformes (Fig. 1 & 15). — Côtés subparallèles sur les 2/3 antérieurs de 
leur longueur puis obtusément convexes jusqu’à l’angle sutural. — Calus 
huméral obsolète. — Jnterstries impairs caréniformes, présentant des 
tubercules saillants, subovalaires, couverts d’un dense faisceau de soies 
scaliformes dressées, ces tubercules non contigus, séparés par 1,5 à 2 x leur 
longueur. — Zubercules de l’interstrie juxtasutural plus petits, ceux de 
l’interstrie supra-épipleural, punctiformes en avant, sous forme de petits 
granules sétigères dans la moitié postérieure. Intervalles deux fois plus larges 
que les interstries, avec deux séries longitudinales de gros points fovéolés 
hétérométriques, profondément enfoncés, reliés entre eux par des rides 
transverses. — Tégument mat, très finement microréticulé. 


Scutellum. — Subcordiforme, à peine perceptible. 


Pattes. — Tibias antérieurs étroits, bidentés à l'apex ; bord externe avec une 
minuscule dent antéro-médiane, le reste de la marge finement denticulé, l’espace 
compris entre chacun des petits denticules portant une courte soie, le rebord 
interne cilié d’une rangée de soies rousses. — Eperon apical assez fin, acuminé 
apicalement et obliquement déclive vers l’avant, d’une longueur sensiblement 
égale à celle des quatre premiers tarsomères. — Tibias médians et postérieurs 
subtriangulaires en section, leur bord externe avec trois rangées parallèles de 
soies épineuses courbes. — Couronne apicale des méso- et métatibias formée de 
courtes épines subégales ; deux éperons superposés au bord interne, l’éperon 
supérieur d’une longueur sensiblement égale à celle du basitarsomère. 


Genitalia. — Phallobase plus longue que les paramètres, fortement 
incurvée dorso-ventralement. — Paramères allongés, symétriques, 
acuminés à l'apex, faiblement sinués latéralement au milieu de leur 
longueur. — Partie antérieure du lobe médian présentant une encoche 
bien marquée en forme de "U", les sommets délimitant cette échancrure 
en angles aigus (Fig. 3 & 10). 


Dimorphisme sexuel. — Incurvation de la partie postérieure des élytres 
vers l’abdomen plus accusée chez le mâle que la femelle. Ce caractère, 
relevé sur l’étude d’un seul couple, mériterait toutefois d’être 
reconsidéré sur la base d’un plus grand nombre de spécimens. 


Distribution. — Afrique du Sud, KwaZulu-Natal, réserve naturelle 
d’Impendle (Carte 1). 


Données écologiques. — Les deux seuls exemplaires connus ont 
été collectés en forêt pluviale, par tamisage de litière. 


Derivatio nominis. — Cette nouvelle espèce est cordialement 
dédiée à notre collègue tchèque Petr Bulirsch (Prague, république 
Tchèque), spécialiste des Scaritinae (Carabidae), et à l’origine de 
sa découverte. 


Commentaires. — Au sein du groupe de « natalensis », Phoberus 
bulirschi n. sp. se révèle morphologiquement proche de P sternbergi 
et de P ngomensis. Il se distingue de ces deux espèces par la forme 
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South Africa, KwaZulu-Natal 
Impendie NR; ind. forest , 
29°43.5'S 29°56.2E:1220m 
16..2019, P.Bulirsch igt 


Phoberus bulirschi n. sp. 
HOLOTYPE ő : 


J.-B. Huchet det. 2020 





DM : dépression médiane 
TAL : tubercule antéro-latéral TAL 
TAM : tubercule antéro-médian 


TLB : tubercule latéro-basal TML 
TMB : tubercule médio-basal 
TML : tubercule médio-latéral TPM TLB 


TPM : tubercule postéro-médian 





Fig. 1-6. Phoberus bulirschi n. sp. 


1) Habitus, holotype, 4. 2) Etiquettes accompagnant le spécimen. 3) Edéage, vue dorsale (à gauche) et latérale (à droite). 
4) Allotype, ©, vue de face. 5) Idem, tête, détail. 6) Idem, pronotum (légende : nomenclature utilisée dans la diagnose). 
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Fig. 7-12. Phoberus du groupe de « natalensis », caractères diagnostiques. 


7) P. bulirschi n. sp., tête, vue dorsale, la flèche indiquant la partie apicale déclive du clypéus, en vue de face. 8) P. sternbergi, idem. 
9) P. ngomensis, idem. 10) P. bulirschi n. sp., édéage en vue dorsale (à gauche) et latérale (à droite). 11) P. sternbergi, idem. 
12) P ngomensis, idem. (Fig. 7-10, J.-B. Huchet del. ; Fig. 11-12, d’après Van der Merwe & Scholtz, 2005, modifiées ; échelle = 1 mm). 





Fig. 13-17. Phoberus du groupe de « natalensis », caractères diagnostiques. 


13) P. ngomensis, pronotum, la flèche indiquant l’encoche de l’ailette latérale. 14) Idem, P sternbergi. 15) P. bulirschi n. sp., 
élytre gauche. 16) Idem, P ngomensis. 17) Idem, P. sternbergi. (Fig. 15, photo J.-B. Huchet ; Fig. 13, 14, 16 et 17, d’après 
Van der Merwe, 2008, modifiées). 
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du bord antérieur du clypéus dont langle apical est déclive vers lavant, 
donnant l’impression d’être tronqué en vue supérieure (Fig. 5 & 7) 
[ce dernier en triangle acuminé apicalement et dans le prolongement 
du clypéus chez les deux autres espèces (Fig. 8 & 9)] ; le rebord 
latéral pronotal entier, sécuriforme, sans encoche latérale sub- 
médiane (Fig. 6 & 13-14) ; la ponctuation élytrale constituée de gros 
points fovéolés enfoncés reliés entre eux par des reliefs transverses 
carénés (Fig. 15) [ceux-ci simplement enfoncés chez les deux autres 
espèces (Fig. 16 & 17)] ; enfin, la conformation de l’édéage se révèle 
très distincte avec les paramères sinués latéralement, acuminés 
apicalement, le lobe médian présentant une forte échancrure en « U » 
dans sa partie antérieure (Fig. 3 & 10). 
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E P. ngomensis 
@ r. sternbergi 
-= P. natalensis 
À P.elmariae 
Ð P. quadricostatus 
P. youngai 
P. mozalae 


Carte. 1. - Distribution géographique des huit espèces de 
Phoberus aptères du groupe de « natalensis » en Afrique du Sud 
(d’après Strümpher & Scholtz, 2011, modifiée). 
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Phoberus bulirschi n. sp, a new species from KwaZulu-Natal, South Africa, is described and compared to Phoberus ngomensis (Van der 
Merwe & Scholtz, 2005) and P sternbergi (Van de Merwe & Scholtz, 2005), its most morphologically related species. The main diagnostic 
characteristics distinguishing these taxa are indicated and illustrated. The distribution map of the Phoberus species belonging to the 


"natalensis" group is updated. 
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Illustration de la couverture : Massif forestier de la réserve naturelle d'Impendle, KwaZulu-Natal, 


Afrique du Sud, localité-type de Phoberus bulirschi n. sp. 
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